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L 
a CFDT a saisi l’inspecƟon du travail 
après avoir fait plusieurs courriers 
restés sans réponses. En effet Carre‐
four refuse de communiquer aux 

élus les chiffres concernant l’ensemble des 
cas de contaminaƟons, de suspicions, de 
mise en quarantaine au sein du groupe. 
 

Dans les CSE d’établissements où de régions, 
des informaƟons sont parfois communiquées 
aux élus des magasins ou entrepôts. Mais pas 
systémaƟquement… ces informaƟons vitales 
ne sont pas toujours transmises ; ou parfois 
avec beaucoup de retard rendant inuƟles 
toutes mesures de désinfecƟons et de mise 
en quarantaine. 
 

Pourtant, comme le 
prouve le document  
(dans l’encadré rouge ci‐
contre), Carrefour a mis 
en place une hotline dont 
l’objecƟf est de recenser 
toutes les situaƟons de 
cas confirmés, probables, 
de quatorzaines etc. 
 

Pourquoi la direc on re-
fuse-t-elle alors de com-
muniquer les informa-

ons dont elle dispose 
(c’est pourtant une obli-
ga on) ? 

 

Carrefour et les autres enseignes du commerce ne communi‐
quent pas sur l’évoluƟon de l’épidémie dans leurs entreprises. 

Pour ne pas générer d’effet de panique ? Peut‐
être, mais pas seulement… les moƟfs restent 
difficiles à cerner. 
 

Pour la CFDT, ces informaƟons sont indispen‐
sables. Elles permeƩent de suivre en temps  
réel l’évoluƟon de l’épidémie dans l’entreprise  
pendant le confinement et le permeƩra plus 
tard, lors du déconfinement. Ceci afin de véri‐
fier si les mesures de protecƟons foncƟonnent 
vraiment et bien sûr pour les adapter. De plus, 
ceƩe pandémie est une première et peut‐être 
pas la dernière. Nous devons disposer des don‐
nées qui plus tard serviront à prendre les 
bonnes décisions. Ces données sont dispo‐
nibles, mais les entreprises ne veulent pas les 
partager avec les partenaires sociaux. Une 
triste vision du dialogue social ! 
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Courrier de l’inspecƟon  
du travail à la direcƟon de 

Carrefour le 3 avril 
 

J'ai été desƟnataire du 
courriel ci‐dessous. 

Aussi, je vous invite à bien 
vouloir apporter, avec dili‐
gence, les éléments de ré‐
ponse à M. MACE ainsi qu'à 
moi‐même, quant à l'ab‐

sence d'informaƟons trans‐
mises aux élus sur les cas 
de contaminaƟon de sala‐
riés et sur les mesures 

prises à cet effet. 
 

Ces informaƟons sont né‐
cessaires pour leur per‐

meƩre d'apprécier l'effica‐
cité des mesures prises en 
maƟère de prévenƟon et la 
réalité des mesures mises 
en place lors de la déclara‐
Ɵon d'un cas COVID 19, 
dans les établissements. 

 

Il ressort que votre groupe 
a organisé une cellule de 
crise et une hotline, de fait 
vous disposez d'informa‐
Ɵons qui doivent être com‐
muniqués aux représen‐

tants du personnel, notam‐
ment des CSE. 

 

Le défaut de transmission 
de celles‐ci est de nature à 
caractériser le délit d'en‐
trave prévu à l'arƟcle L. 
2317‐1 Code du travail. 

Pas de bilans ! 
Dans le commerce, c’est l’omerta sur le nombre de contamina‐

Ɵons : Auchan, Casino, Leclerc, Intermarché etc. Que fait la fédéra‐
Ɵon patronale (FCD : fédéraƟon du commerce et de la distribuƟon) 

pour mesurer l’ampleur de l’épidémie dans le secteur ?! 

 

Carrefour et les autres enseignes du commerce ne communi‐
quent pas sur l’évoluƟon de l’épidémie dans leurs entreprises. 


